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    Marcher avec Dieu ? Ou refuser de cheminer avec Lui ? Telle est l'alternative qui s'offre à 

tout homme... Jérémie en a fait les frais en subissant la persécution... Le psalmiste a connu  

l'insulte... L'apôtre Paul plus encore... Et Jésus de nous dire : "Ne craignez pas les hommes !". 

Dimanche dernier, rappelez-vous, Jésus nous parlait d'envoyer des ouvriers pour la moisson. 

Être envoyé, OK, mais la peur peut surgir quand les oppositions se font jour ! Combien de fois 

Jésus n'a-t-il pas appelé ses disciples et ceux qu'il croisait avec des mots semblables : "Que votre 

cœur ne se trouble pas... Ne vous souciez pas... Ayez confiance... Pourquoi as-tu douté ?"... Pour 

un peu, on aurait envie de dire à Jésus : "J'aimerais bien t'y voir !" Mais justement, Jésus a vécu 

ce qu'il nous demande. N'est-ce pas l'expérience- même de Jean-Baptiste, dont nous fêtons la 

naissance en ce 24 juin, et qui a osé parler jusqu'à donner sa vie ? Le Cardinal Danneels avait 

une expression parlante : "Il n'y a pas de Pâques sans Vendredi Saint". 

    Regardons d'abord Jérémie. Nous sommes plus de 600 ans avant Jésus. Il veut alerter le roi, 

le clergé et le peuple tout entier sur le danger qui se présente. Mais sa parole n'est pas reçue ! 

Alors, Jérémie se plaint longuement : ces plaintes que l'on qualifiera de "jérémiades" ! La chute 

de Jérusalem et la déportation sous Nabuchodonosor, Roi de Babylone, lui donneront hélas 

raison. Ce prophète Jérémie, qu'on a l'habitude de nommer le "tutoyeur de Dieu" tant il en 

était familier, sera souvent dérouté par la parole du Seigneur, mais il réaffirme sans cesse sa 

confiance absolue. Relisons le psaume du jour : nous y retrouverons le même mouvement... 

    Quand Jésus vient, c'est le même appel qu'il nous adresse. Devant l'adversité, il est bien 

difficile de ne pas avoir peur ! Et quand on a peur, on se cache, on se terre ! Mais, dit Jésus, 

"tout sera dévoilé, tout paraîtra au grand jour !" C'est une invitation à faire la vérité dans nos 

vies : on ne cache rien au Seigneur ! Et Jésus sous encourage à proclamer sur les toits ce qui nous 

a été dit dans le creux de l'oreille. Certains l'ont payé de leur corps ! Et au moment où Matthieu 

écrit son Évangile, de nouveaux martyrs ont donné leur vie... Mais personne ne peut tuer l'âme. 

Cette âme qui ne doit pas être séparée du corps puisque le mot désigne l'être tout entier, l'être 

profond qui à la fin des temps comprendra aussi le corps - mais un corps glorieux ! -. 

    Qui peut tuer l'âme ? Satan, l'Esprit du mal ? Mais Satan n'a que le pouvoir que nous lui 

donnons ! La seul qui puisse tuer mon âme, mon être profond, ce n'est personne d'autre que 

moi-même si je donne prise au Mal ! Or, j'ai une valeur inestimable aux yeux du Seigneur. Je 

compte bien plus à ses yeux que tous les moineaux du monde ! 

    Jésus nous présente l'antidote de la peur : dire notre foi au grand jour... La dire au grand jour, 

ce n'est pas forcément s'installer sur la place publique ! C'est en vivre profondément. C'est 

notre façon de vivre qui témoignera ! Il est un psaume qui dit : "Fais briller sur nous ton 

visage !" Si ceux qui nous entourent voyaient le visage du Christ sur notre visage ! Nous croyons 

que la Parole de Dieu finira par triompher. Alors osons "nous déclarer pour le Christ"... Saint 

Paul faisait le parallèle entre Adam, l'homme des origines tiré de la terre, qui par le péché a fait 

entre la mort dans le monde... et le Christ Jésus, l'homme nouveau venu de Dieu, qui répand sa 

grâce et donne la Vie au monde... Si nous voulons que le monde rayonne de l'Amour dont nous 

rêvons, osons nous déclarer pour le Christ, même si cela amènera sans doute des souffrances et 

des inimitiés. Ce que Jésus lui-même a vécu. Amen.    
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